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NANTES · .. · .. CONTRE LE MENSONGE ET ·LA ·BAINE 

LEMENT· Déclaration ·du Bureau 
fédéral du P.C.F. 

·· DU 7 MARS. Indigné .par l'ignomineuse . campagne dont Je Secrétaire Gé-
. néral du P.C.F. fait . l'objet, le Bureau de l.a Fédération de Loire­

Atlantique du P.C.F. réaffirme son soutien à Geor ges Marchais 
attaqué parce qu'il défend et met en œuvre sans faiblesse la 
politique dé.fil}ie lors des 22' et 23' Congrès,., et J'assure de . ~out': 

. sa sympathie. . . .. : \ : . 
. Le Bureau élève une sillennelle .protestàtion': cont're ce,tte oaieu- . 

se machination qui déshonore ses autéur's. · · · ·. ' · AVEC -CLAUD& POPEREN 
"OUI, CAMARADES, LA VËRITË EST RËVOLUTIONNAIRE" 

Vendredi 7 mars. a eu lieu 
au • Paris •, un rassemble­

. ment de lûtte organisé par . le 
Comité de Ville de Nantes du 
P.C.F. 

Ce rassemblemen! pour L•ne 
vie · meilleure, la démocratie, 
Je progrès social, le désarme­
ment, la paix et les droits de 
J'homme, pour é créer 4 000 

· empl.ois à Nantes : c'est pos­
sible •• était présidé par notre 
ca rn ar a de Michel Moreau. 
membre du Bureau Fédéral, 
conseiller général. maire-ad-
joint 'de Nantes. -

lm"médiatement après que 
Michel Moreau ait rappelé _ le 

. sens et" l'objectif de ce ras­
semblement, Jean-Yves Coupe!, 

. sec'réfarre : dù- Comité · de Ville 
de Nantes prenait la parole . 
. Il · montrait combien s'ag· 
grave, du · fait de la po.litique 
du pouvoir. la misère dans les 
quartiers populaires notamment 

· de la grande · aggk•mération. 
. • Pas besoin dè chercher 
· plus Joiri que dans cette situa-

versification, de bradage du 
potentiel existant et rappela it 
les propositiôns des commu­
nistes pour • Créer 4 000 em­
j:lois à Nantes •. 
. Dans son i n t e • v e n t i o n, 
Claude Poperen, membre du 
Bureau politique, fai sait un 
large tour d'horizon de la si-

gement pour les mêmes rai· 
sons. L'avertissement amer~· 
cain n'acceptant pas de com· 
-munistes- au · gouverne ment en 
France. et aussi en :talie. a été 
pris au sérieux par · François 
Mitterra_nd-··et son entourage. 

(suite page 4) 

En cette affaire, en s'attaquant à un homme qui fut victime 
de la déportation du travail, la bourgeoisie Youdrait faire ou· 

· blier l'écrasante r esponsabilité qui fut la s ienne quand eUt: 
trahit la France et les Français au nom du « Plutôt HITLER 
que Je FRONT POPULAIRE "· 

Une telle offensive de mensonges ct de calomnie ré\·èle les 
difficultés d"u pouvoir qui ne parvient pas à réaliser son ol>jec­
tif d'affaiblir le P.C.F. pour pouvoir mi<::ux imposer une austérité 
accrue aux travailleurs. 

Le Bureau de la Fédération de Loire-Atlantique du Parti Com­
munis te Français appelle les communistes, . les dén:ocrates, à 
juste titre inctignés par cette campagne à riposter en mtcnsifiant 
ieurs Iutt<::s contre la politique du pouvoir giscardien en venant 
r ejoindre, les communistes pour mener le combat pour la clarté, 

·la propreté, l'honnête té, le combat pour le bonheur des hommes. 

Nantes, Je 10 mars 1980 

tion dramatique que vivent les 
populations l abor:euses de 
notre cité, /es raisons de notre 
lutte acharnée pour empêcher 
que .. ne sgient augm~ntés . de 
21 % (comme le voulait le PS) 
l es loyers HLM. 

Une- vue de la tribune lors de l'intervention d'ouver tur·e què fit Jean-Yves Coupel , secrétaire du Comité 
de Ville de Nantes. . 

/'fotre ~· açtion.- - lar-g,emènt - ap- • · 
prouvée, a pesé lourd pour 
mettre· en échec ces préten­
tions. Reste qu'aujourd'hui. Il 
faut poursuivce 'là bâtai/le pour 
imposer le déblocage des cré-' 
dits nécessaires- à . l'entretien 
et â la remise en état des 
logements· " · :_,,-

P~:~is. 'Je'an-Yves COùpel · ana­
lysait la situation d~ .l'emploi 
en l.-A. et dans l'aggloméra­
tion nantaise . . Il d'éhonçait lés 
tentatives. sous couvert de di-

tuation politique. Concluant 
son intervention. i! devait sou­
ligner combien la lutte était le 

- seul. chemin pour éréer les 
c o"n d i ti ons du changement. 
Mais pour parveni· à celui-ci, 
devait-il 'insister, la clarté est 
nécessaire et on ne peut en 
faire l 'économie. ·, •• 

Ainsi, · rappelait-il. • le P.S. 
n'a pas voulu. pour des. raisons 
de classe liées étroitement à 
là situation internatio'na/e. et à 
J'évolution , de celle-ci, du 
cha.ngement en 78. ti a. depuis, 
multiplié les -. obs.tacles pour 
essayer de s'opposei au ch_an-

lundi après-midi, un violent incendie a ravagé l'entrepôt de la 
biscuiterie • lu • à Nantes. Dans la lutte contre le sinistre. deux 
pompiers devaient être blessés lors de la rupture de la grande échelle. 
i Nos camarades Maurice Rocher et Joël Busson se sont immédia­
tement rendus sur les lieux et se sont inquiétés des éventuelles 
conséquences pour les travailleurs. 

. ' 

' ' 

"Une diffusion révolutionnaire" 
L'accueil réservé à notre nouveau journal " L'Humanité. 

Dimanche » nous permet de pens~r gue l'objectif de ga­
gner 600 Jecteuxs- au cours des six semaines de prospection 
sera atteint. 

Cela veut-il dire que maintenant nous pouvons laisser 
retomber la pâte. Certes non. D'autant plus que si nous 
tenons compte qu~un nombre non négligeable de cellules 
ne sont pas dans la campagne, que beaucoup de cellules 
n'ont pas encore de C.D.H. Aujourd'hui nous m<::surons 
mieux nos possibilités. 

Allons-nous . laisser un nombre . important de 1-;-:teurs 
· potentiels « sur la touche "• ou b ien allons-nous résolument 

essayer de mettre à profit l'intérêt suscité par not.ce jour­
nal pour nous perme tt re de les gagner · ? 

Dans la grande bataille contre nos idées qui fait rage, 
y . compris .les .att(lques personnalisées contre notre se-

:. crét~i.re. gç!n~r<\1 la diu,sion de « L'Humanité-Dimanche 
joue un rôle· déterminant pour la vérité. De toute évidence 

. cela· nè saurait àller de ·sqi, se faüe tout -seuL Ce dévelop:­
pement 'de ' la diffusion ·de « L'Humanité-Dimanche , im­

:·p~w.u~ ·]'e développement militant révolutionnaire ~c sa , 
éli USlOn. · . . . 

La poursuite de nos progrès· dépend pour une part dé­
·• ·- cisiv.e de notre aptitude a ê tre . plus nombreux pour la àif- : 

- fusion. . . . 
. Des succès comme ceux r éâlisés dans certaines entr~­

. prises nous en avons encore beaucoup à engranger: II y 
· a· <:;.ncor~ "plus d'ent~·cprises, de · lieux· pub-lics d 'où « L'Hu­

J:!1anité-?Dimanche . » est- absente qt:e de lieux oü e.JJc est 
présente. Nous sommes donc loin de nos possibilités. Etre 
plus d 'hommes et de femmes dans cette camp::tgne pour 
la vérité est donc déterminant pour abattre cc pouvoir 
réactionnaire et aller au socia lisme, faire pénétrer da­
vantage nos idées dans la classe ouvrière. 

.POUR 
L'ACHAT 
D'UN TV 

. COULEUR 

26 C 977 -.66 cm 

PRIX: 
7192f- 600F = 

6592 F 
26C977- .66 cm 

TV COULEUR 
- DELU~E 

avec horloge digitale_ 
Comman.de à distance 

* EXEMPLE DE REPRISE 
POUR UN 

TtLÉVISEUR 
NOIR ET BLANC 

TOUCHES 
PRÉRÉGLÉES 

. -
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76, AVENUE 
OE LA FI ~PUSLIOU~ 

SAINT-NAZ·AIRi: 
Tél. 22.S3.41 

.rous les Jours 2 soirées 
<e.rs 20·22 h. - Matinées 
tous.. les jours 14 n 30_, 
dimanche. 14 tl, 16 h 

. Un film de 
louis DE FUNES 

et Jean G 1 RAUl T 

-AMl-TY­
VILLE 
MAISON 
DIABLE 

lA 
DU 
(fnterdit moins 13 ans) 

LE SEIGNEUR 
DES 

ANNEAUX 

l'ENFER 
DES ZOMBIS 
(Interdit moins 18 ans) 

l'ARBRE 
AUX 

SABOTS 

lundi - mardi 

NORMA ·REA 

L'INCOM­
PRIS 

rLes--, 
~~ ŒRRIGANS 
l J 

2 

8. avenue de la 
Rép.ublique 

ST -NAZAIRE 
Tél. 22.44.79 

l'AVARE 
Un film de 

Louis DE FUNES 
et Jean GIRAULT 

1941 

C'était 
demai-n 

LA 
GUERRE, 

DES 
POtt CES· 

(Interdit moins 13 ans) 

L'ŒIL 
DU MAITRE 

DlN·ER-DÉBAT SOUS· LE PATRONAGE-· DU JOURNAl " ~A "TERRE " A y 

L~·AFFICBI 
C'est. dàns le cadre sympa­

thique d'un restaurant proche 
de la Loire que notre camarade 
André Soury, député des Cha­
rentes, est venu débattre des 
grands problèmes agricoles du 
moment. 

spé'culation .fond ère, du llieill is­
sement de la, population. pay­
sanne : acri.ve et de J'exode 
rural. · · 

Pu is. dans sa conclusion, tl 
insista sur ta nécessité d'un 
grand P.C.F. fort et actit dans 
les régions rurales comme par-

touFailleurs. C'est là la condi­
tiol).. essenfielle pour mener ta 
lutte en vue du maintien et de 
la sauvegatde de notre agricu l­
ture t ellement mise à mal par 
les • déeisions europé'ennes • 
de· la dwite et des- socla~istes. 

E. G. A fiAlV·TES 
APOLLO 

Après une courte introduction, 
le député communiste répondi t 
aox nombreuses questions q11i 
étaient posées, rappelant la 
lutte des communistes contre 
l'élargissement et- le tonctionne­
ment actuel du Marché Commun 
alors que les paysans f ont si 
lourdement les frais d'une telle 
politique. 

Succès à Guémené -Penfao pour la· 1· fête 
organisée par la cellule ·du P.C.F. 

1 - 14 h 45. 17 h;. 05, 20 h 2S, 
plus · sam._ 23 h 10 : WOD· 
DS.TOCK.-

2 - 14 h ,· 16 ... 25, 19 h 45, 22 h 10. 
- plus sam., 0 h 30' : JUSTICE 

· Bappelant les positions essen­
tierles du P.C.F. sur d'impor­
tantes questions comme les 
revenus et J'accès à !a terr i . 
A. Soury a également insisté 
sur les graves problèmes de la 

Bon succès de la p remière 
[ête organisée par la cdJule 
J.-P. Tïmbaud du P.C.F. 

Au cours· de ce diJ:nanchc 
après-mid!-, des dizaines de 
personnes sont venues .parti-

Les nouveautés de la 
e 1941. - Film de Steven Spiel­

berg, avec Dan Aykroid, Ned Beatty, 
John Setushi. Superproductio.1 sur la 
panique déclenchée après l'attaqu&- de 
Pearl Harbour. Enchaînement de qui­
proquos, d'événements delirants et 
burlesques. e LULU. - Film de Walerian Bo· 
rowczyk, avec Anna. Bennent. A~~pta­
tioo-- de ta pièce de Franck Wedekind. 
Prostituée à douze ans, l ulu. apri:s 
"'"" vie de déb:.uche, rencontrera à la 
fois J'amour et la mort en la person· 
ne de Jack l'Eventreur. e JUSTICE POUR TOUS. - Film de 
Norman Jewison. avec Al Pacino. Jack 
W.ardcn. Un jeune avocat en appliquant 
les textes de lois trop à la lettre pour 
défendre ses clients se fait des enne­
mis dans sa p:ofession. 

• WOVZECK. - Film de Werner 
Her-zog, avec Klaus Ki."'ski et Eva Mat· 
tes. Dans le rôle du soldat Woyzeck, 
Klaus Kinski trouve l'occasion de réa· 
Ils er une de ses mei Ile ures composi· 
ti ons. 

• L'OEIL DU MAITRE. - Film de 
Stéphane Kure. L'information têtêivsée 
en question. Un petit pavé dans la 
mare du li-béralisme par un jeune réa­
lisateur qui sa lt de qooi il patle. Avec 
Michel Aumont, J.-C . Brial)", Daniel 
Gelin, Marina v:ady. Pierre Tornade, 
Domiraique laffin. 

• . LE REGNE. DE NAPLES. - Fi lm de 
·wemer Schroeber. Une chronique na­
politaine. Un frère et une sœur , en­
fants pauvres, grandissent au rythme 
de l'histoire. 

• LES ' BORSALINIS. - film fran­
ça:s de Michel Nerval, interprété par 
Jean Letebvre, Darry Cowl, Robert 
Castel. Jess Hahn. 

• l'INCOMPRIS. - Film italien de 
Luigi Comencini, interprété par A1tho­
ny Ouayle . e WODOSTOCK. - Oscar du meil· 
leur long metrage documentaiœ de Mi­
ch3ël Wadleigh. 500 000 jeunes se 
réunissent pour c ' ·ndre les i doles du 
• pop • et du • loLk • pendant trois 
jours. 

Steven Spielberg vous a terrifiés avec 
"LES· DENTS DE.LA MER" 

il vous a émerveillés avec 
"R[NCONTRES DU 3e TYPE" 

maintenant il recommence avec 

"LA FOUE GAGNE HOLLYWOOD" 

5- salles, 5 film~ 

JUSTICE POUR TOU.S 

WOOD­
STOCK 

COMME 
UNE 

FEMME 

s.o.s. 
JAGUA.R 
CASSE­

GUEULE 

LA FLIC ET LA POLICE DES MŒURS· 

2 SALLES 
O. FESTIVAL DU FILM FANTASTIQUE 

AMITYVILlE, LA · MAISON -·DU · DIABLr 

e 2 films << HARD» au même programme 
tarif rèduit interdit motns de 18 .ans 

e CANDEUR PERVERSE 
e L'UN DANS L'AUTRE 

Horaires 
" Les Korrigans '' 

Salle 1 : 1( l 'Avare » . 

Mercredi, 14 h, 16 h 30, 40 h 22 h 30. 
Jeudi, 14 h, 20 h, 22 h 30. 
Lundi, mardi, vendredt, 14 h 30, 20 h. 

22 h 30. 
Samedi, dimanche. 14 n 1S, 16 h 45, 

20 h 15, 22 h 35. 

Salle 2 : • 1941 •. 

Mercredi, 14 h, 16 h 25, 20 h 05, 
22 h 30. 

Jeudi , 14 b, 20 h OS. 22 h 30. 
Lundi, mardi, vendredi, 14 h 30, 

20 h CS, 22 h 30. 
Samedi, diman~he . 14 h 10, 16 h 3S, 

20 h tû, 22 h 35. 

Salle 3 : • C'étai t demain 

Mercredi , 14 h, 16 h 10, 20 • h 10, 
22 h 30. . . 

Je>Jdi. 14 h, 20 h 10. 22 h 00 . • 
Lundi, mardi, vendredi, 14h 30'. 20 h10. 

22 h 20. 
Samedi. dimanche, 14 h , 16 h ,10, 

18 h 20, 20 h 30, 22 h 40. 

Sal le 4- : •• La goer-re des polices •. 

Mercredi ; 14 h, 16 h OS, 20 h 15, 
22 h 20. 

Jeudi ,14 h, 20 h 15, 22 h 20 • 
lund>. mardi, vend'redr, 14 n 30, 20h 15, 

22 h 20. 
Samedi . dimooche, 14 h 05. 16 h 10, 

tS h 15, 20 h 20, 22 h 25', 

Salle 5 : • L'oeil du Maitre • · 

Mercredi . 1-t h, 16 h, 20 h 20, 22 h 20. 
Jeudi, 14 h, 20 h 20, 22 h 20.· 
lundi, mardi , vendredi .14 h 20, 

·t6 h· 20', t8 h 20', 20· h· 20, 22 h 20. 

eiper· à cet!;- sym pathique 
ini-!iative, deoattr e, témoigner 
de leur soutien au P.C.F. et 
PïOfitcr des. s tands ct d e la 

-bo:enc am·biance « fo lk >> don­
~c · par Je groupe « Sans 
Gain ». 

• semarne 
• PRENDS L'OSEILLE ET TIRE-TOI. 

- Film signé. Woody A llen. Avec Woo­
dy Allen. Un film fou. fou, fou . e L'AVARE. - Film de couis de 
Funes et Jean Girault . Un de Funès 
nouveau. ~i ~ort du comique troupier 
pour interpréte r un • classique •. Les 
grim2.ces demeurent. .. et le talent 
s'affirme . 

• KAAMER CON-TRE KRAMER. -
Firtn américain de Robert Ben:on. avec 
Dustin Hoffman, Meryl Streep, Jarne 
Alexander. le divorce encore. et le 
doulOureux probfème de la ga,de de 
l'enfant ... 

• LE SEIGNEUR DES ANNEAUX. -
Film de Ralph-.Ba~shi. el réci t de Toi· 
Hen mis ""' images par l'auteur de 
• Fritz le chat • . Une rëussite cinéma· 
tographiQtre' a la hauteur de son mo­
dèle littérair e. Le meilleur film d'ani· 
matioo t'epuis. 

UN FESTIVAL 
WtM WENDERS 

ou. KATORZA 
R én·ospective W i m Wenders 

~:ette serlJainc au K a.torza, sous 
forme de ·Festival de quelques­
uns de ses f i lms. 

Wim Wenders est un j eune cj. 
né a s-tie allemand (RFA) qui 
compte à son actif quelques 
quatorze f ilms et courts métra­
ges . 

.{;'est on c inéma courageux, lu­
cide, parfois engagé, ct qui ne 
recherche jamais le succès corn. 
rnerciat 

Si,x films sont présentés dans 
cette rétrospective, tous en VO 
S(}US·litrée français. 
- • · ALICE DANS LA VILLE ~: 

mercredi (1.4 h 30, 20 h, 
22. h 15), et lundi (14 h 30, 
J6 h). 

- « LA LETTRE ECARLATE » : 
jeudi. (14 h 30, 20 h, 22 h 15). 

- * FAUX MOUVEMENTS » : 
'\:Cmtre.di (14 h 30, 20 h, 
22 h tS), el lundi (22 h 15) . 

- « L'Al\tll AMERICAIN » : sa· 
medi (14 h 30, 20 h, 22 h 15). 

- « AU FIL DES TEMPS » : di­
manche (14 h 30, 20 h 15). 

- • · L'ANGOISSE DU GAR­
DIEN DE BUT AU MOMENT 
DU PENALTY : lundi 
(14 h 30, 20 ~1, 22 h 15). 

PpUR . TO~ , • 
3 - 14 h. tG n·, ta Ir; 20 h, 22 h, plus 

sam.e 24' 1\'-: Lk'FLIC A LA POU· 
GE DES- I\10EUR·S: • 

4 - 14" h, 16. h OS'; 1lrh 1()', 20 h 15, 
. 22 tt. 21f; ptœ- sam., 0 h 25 : DOS 
JAGlTAR'. CASSE-GUEULF. 

5- 14"·1\ 45, ··-f:S h 55, 18 h 05, 
2& Ir 15;. 22 l't 25', plus sam., 
0 Il. 35 · : COMME UNE ·FEMME. 

ARIEL (permane~>t- ;._partir de 14 h) 

1 - M.Ut'tVIllE; LA MAISON DU 
DIABLE. 

2 - CANDEUR.- PERVERDE. fi , .! DANS 
L'AU.T6E-. 

COtiSEE. 14: h 30, 20 h, ·22 h 30, pfus 
dim., .17 h 

1 -t'AVARE. 
2 - LES BOP..sALINIS. 
3 -. 194't: •. 

CONCORDE 

1 - 20 h 45 e4- 22 h 30, plus dim .. 
f4 h 3(); et'·17 h 30 : LULU. 

2 - 19 1>. 45, piUS>• di m.. 14 h : IL 
ETAIT · UIIIE. FOIS LA REVOLU· 
Tl OH:' 
22 h. 30. plus dim-•• 17 h 15 : LE 
BON, LA' .s:~lJTE ET LE TRUAND . 

3 - 20 tf. plus dh,., 14' h 15 : LA 
MOBT. Dt DIRECT (VO). 
22 h f5, plus- dim., 17 h : UNE 
NUIT' A. L'OPERA. 

4 - 20 Il, -pl..s dim., 14 h 1S : LES 
PETitES FUGUES. 
22 h 30.. plus dim.. 17 h : TOUT 
&E' OUE •VOUS VOULEZ SAVOI R 
SUR. LE SUE. 

GAUMONT 

1 - 14 h Hl,, 16 h. 45, 20 1>. 22 h 30 
• KÀAMER. CONTRE. KftAMER. 

2 - ~~~A~Ê. 16' h 45, 20 h , 22 h 30 

3 - 14 . t. 05, tG h 45, 19 h 50, 
22 fi 30 : - 1$4\- • . 

4 - 13 h--45,, t6 b, 20 ft 15, 22 h 30. 
plus d im ,, 18· l\ OS : C ' EST PAS 
MOr C'ESL Lllf. 

5 - t4-- l>; t~ h. 20 h 30. 22 h 30. plus 
d1m .. 18 !>.• OS : PREND L'OSEILLE 
ET TlRE-TOf'; 

6 - 14 h 11);- t5 h 45, 20 h , 22 h 30 : 
C'ETAIT- DEMAiN. 

KATOBZA, 14. Il 30, 20 h, 22 h 3ll, plus 
. di m., 11. .1\ 

t - · FESTIVAt WI N WERDERS. 
2- ELLE. 
3 - ON A VOLE lA CUISSE DE JUPI­

ŒR. 
4 - LE- REG.'IIE. DE NAPLES. 22 h 1 S : 

MANHATTAN. 

RACINE, 14 h. W'i h 30, 17 h , 18 h 30, 
20 h. 21 h 30. 23 h 

1 - LES VEUVES EN CHALEUR. 
2 - RENTRE', C 'ESt. sor •. 

VERSAILLES 

1 - 20 b et 22 h 1S. plus dim., 
14 h- 15 er 17 h.- : WOVZECK. 

2 - 20 h- 15, plus dim .. 14 h 30 : 
tOMBE LES FIU::ES ET TAIS-TOI. 
22. h 30; p!us dim., 17 h IS : LEN· 
NV. 

~un1ont----~---
Dustin Hoffman 

Krainer 
contre · 

Kr amer 

nominations aux "OSCARS'~ 
C'EST PAS MOii C'ÈS~ tUI" 

L~AVARE 

1941 

C.'ETAfT DEMAIN 

PREND'· L'OSEILLE· 
ET TlRE-TOJ-



ARTS MÉNAGERs 
Du 5 au 10 mars s'est ct..:roulé 

à Pads le u·aditionncl SaloB des 
Arts Ménagers, 49èmc elu nom .. 
Pri:s de 1 000 exposants dont 340 
firmes éLJ:::mgères venues de 27 
pays dtfféren t~. ont montn! a u 
pubtic un panorama complt!t de 
ce qui sc fait aujourd'hui dans 
te domaine du ménager, a\"<..'C 
q uelqu.::s nou veautés ct p:1s mal 
de gadgets. Pas de révo~ution à 
cc 49èmc Salon, mais une plus 
grande u tilisation des clt'couvt-r­
tes. précédentes, ct un proiongc­
m.::nt de celles-ci dans le pc.rfcc­
tionnement de certains appa­
rei l.s. 

Avec nos annonceurs, nous 
vous prése ntons l'essentid de 
cc s innov:Hions, cone..:rn::un 
;eurs marques. 

ARTHUR-MARTIN 

L'effort est d'abord mis sur 
les économies d'énergie clans l:! 
domaine « machine à laYer ». 
Deux aménagements en C<! sens : 
voi lages, lainages, tcxtiks ddi­
cals ou synthétiques· doivent 
<::rn: lavés dans une quantité 
d'cau p!us importante. Lorsque 
ces tex til cs sont à lavc1· en peti­
·te quantité, un système part~cu­
lier permet de ne remplir Ja ..:u­
ve que elu volume d' c au 
néccssain: ct suffisallt à œ Java. 
ge. Donc, des économies : d'cau, 
de chauffage, c t. .. de temps. 

13-~0:aè~~: de 15 90 F 
Le programme « blanc 600 » : 

il permet d..: laver à 60' e n con­
sc!·vant le mC::mc temps cie bras­
sage q u'à 90", dans le cas de lin. 
ge peu sale, ou d'emploi de 
poudres .. spéciales. Donc des éco­

' norojcs -scnsibfés d'energie (de 
l'orc.fré de 30 9&). 

Plus de 60 modèles "CUISSOJI" . 
Cvitintke 3 feuJC • partir ck •.••••• -610 F 
c~;::.!neu;~;., • ..... 1'490 f 

Côté « cuisson », une nouveau­
té. le « br(ùcur séqucnti.::J " au 
gaz, brûkur « cl ignotnnt • qu i 
s'éteint et sc rallum..: aulômati­
qucmcnt, suivant une " séQtt<.·n. 
ce », un « rythme » choi$i. On 

Nouveautés salon 80 

e MACHtNE A lAVER ÉLEClRONIQUE 

' ! 

40 X 60 cm - Essorage variable 

e NOUVELLE GAMMt PETIT MÉNAGER 

PRIX SPÉCI-AUX 

DAVY Pierre dis tribute ur officiel 

85, av. la République · ·sAINT-NAZAIRE • Tél. 22 .. 52.84 
t2, bd de la République · PORNlCHET • Téf. 61.06.74 

-· 

l·a·ve 
:varss.ellè._ 

5 modèle:s 

---- DÊMONSTRATION El VENTE CHEZ :----

37, boulevard Victor-Hugo 

NANTES • Téléphone 47.67.26 SDME 

oblient ainsi une chaleur unifor­
me sur tout le fond elu pl<!L ct 
un· ralenti extrêmement Ein. Ce 
type ~~~ brûleur est par lai t rou r 
les nHJOtagcs doux , ks .sau,-.:s li­
n~ cc les J,wéparalïons d é!icat.:s 
(Ju r sc font sans survc"ill:>ncc 
sans tisque d'attacher. on d~· <lé: 
border; ct l'énercie est mi<.:t>x 
uriliséc. (Els Yvet:-- _ Saint Nazai­
re). 

B .. RANDT 

Brandt a porté un e[forl c~­
scntid sur un noll\·cau lavc-vais­
sc!Jc, le « SX. », programmable 
desLiné à Conctiom1cr durant le~ 
ftem·cs CI"CUSCS, d'où écOJ10111Ïe 
d'énergie car Les consommation.s 
sont moins d1ères la nuit. 
D~IJ.X pat·ticulal"i tés donc, s!lr 

cerre. m::~chinc : gricc ü son p1o. 
gnuurnatcuJ-, e lle sc met en !"O•t· 
te à J'heure que vou." lui dési­
gncr.:-z; •cJJc est dotée d'une 
isol~llion maximum quant au 
bnut en cow-s de fonctionne. 
me~l (51 .décibels, le plus b:ts à 
cc JOUr sur cc matél'icl). 

Côté « machines à laver », elu 
n.o'7~~u en es~~~·agc . a\·cc p0s­
s~btltlc de chotsu celui-ci entt·~ 
350 cL 800 low·s. 

Du nouveau :mssi côté "froid" 
(outre la couleur don t nons par. 
lon.~ p lus loin) avec VARICAVE­
~RANDT, un c0mpartùncn1 spé­
Cialcrncnt él"udié pour arim..:nls 
délicats : fromages vin rou""C 
fFUïls, légumes, ëtc: Qui ont Ge: 
soin de fraîcheur c t non de 
hoid. Il s'ag it d'un comparti­
ment. ~~ tcmpératu1·c 1·églab.lc (de 
6-8" ;1 10-12") aména!!é dans le 
bas du J·éfri!!érateUJ·.- (Ets Char­
·Jcs . Saint-Nazaire) . 

PHIUPS 

L'afficha~e électronique ù cli­
gnotant (ait son ent rC:'C dans la 
n1.:.~chinc ù laver chez: Philips 
(T. 800) g-râce ù un petit ordina­
lc.ur. Pl1.Jsieu1·!; touches e t urrc 
seule manet tc pour p1·og.J7am. 
mer. et toute er reur arn::lc la 
machine; en cas de fausse ma­
.na;uvre, un clignotant aYcrtit ia 
ména~èn'. Plus de J'isques de se 
tr:omoc1· donc. qu:lLll à la uuari­
üté de produit..<;, la durée d"esso. 
r:tf(C ou _de lavag:e. C'est le pro­
gn:s·, qw ne compte pas s'an·ê­
. le r en s i hon cheo'Jjn, c::~r la 
deuxième !jénération de ce!' ma­
chine.<; sc1·a doté-e d e « micro­
possessetws », :t lors que p::1 r a il­
le urs la « machine séchant<"' , 
est sérieusement à 1 \'Lude (Da­
vv-Phil ips à Saint-Nazaire et 
Ets Lecoq, Nantes). ' 

RADIO LA 

L..'ék ctror.(Quc fait ~uss i son 
appa(ition chez RADIOLA, no-
1an:unent en « machine ü la\'cr ». 
·Le- programmateur él.cctroniquc 
pennct de !;électionncr le texti­
k:. re degré de la tcmo:;ratm·e 
cle l'c.."lu . un lavage d'll.1 tcnsité 
rn<><lulable. Di ffércnlt::s touches 
permct1eot d'effacer le pro­
grnmme, de ralentir la \ " ilc..~sc 
ln:l.X.i.munL Cc modèle a une ca. 
pacité de tm iL cinq kg, avc;-c 
vingt-sept prof(rammcs. peur u"n 
minimum d'espace : 40 cm de 
larg..:. (S.D.M.E. - N:~ntcs) . 

VOtRE MENAGER 
EN COULEUR 

Une innovai ion qui toucù;: le ·· 
'-nwrqnes, c:est -la. couJ~ut', ·l:tnt· 
en . nifrigératt'ur, machines à" lo:~: 
l"CC el Ct!'sson. Le motif est d'in­
tigrer ces appareils, trop lon.e:­
temns -condamoés au blanc; ·à 

-l'ambian.c.; <ks c1• isines m oder. 
nes. Aussi l.:s couleu rs émaille~ 
se ,rapp{odlcrit:elles de -celle du 
bots, .avèc· un. b>in de- fantaisie 
(maiTO!l<. c l ·roup.-;:-fl<t 1j1 mc. ci1 
clé,_,.a€1é,_ - c.hcz A..RTI-tUR-MAR:, 
l'TN), matTOn ct_ imUle. plus- h:.1.-. 
bilt.a!!c. cbez BRANDT). (m~u.-on 
en• diverses te intes l'IJCZ: PHI­
LIPS c::.r· RADWI.:A), etc. 

UNE. FOULE 
D'INNOVATiONS 
·DANS lt PETIT ­

MENAGER ... 

Mais les vra~ nouveautés, 
parce que c 'est plus facile, vien. 
ncnt encore du petit ména~r. 
Pa•· e,xemplc chez C1lROMEX, 
vous lJ'ouv.:rC'L d'une pat·t un.: 

· ·RASOIR 
LA CUNIQUE DE L~ELECTRO-MENAGER 

1., rue Arch e-Sèche (Côté pl. .Royale) .NANTES· Tél.7>1.45.88 

.&NHN lfN . SPE€IALJSTt o.uï vous a séLectî onné 
tme ~mme 

D'!PPAREIL DE Q!!AUTr-­
aspi-rateurs,- c.iréuse s 

feFs à -repasser 

et tout le petit. E L E tT-R tJ · M IHf.!.G' El\ 
SER\ll € E APRES' VENTE Z • 

REPkRATIONS GARANTIES- ~ · IDOIS 

friteuse entièrement. démonta­
ble ct tavable au· \al:e-vaisselle, 
e t tl':IUlrc }Xlrt un griUc-pa;a 
é lectrique a\:<.:C (hcnllOStat-m.i­
nut.cur entièl·ement mécanique , 
d 'où une ge·andc résistance, ct 
conn-ajremcnt :m thcrmo tat 
électti.que cl:tSsique soul:en t dé­
réglé pm·-Tc chauffage. 

Chez. ·BRAUN, nous treu\"OIIS 
un sèche-chc\Oeux ( E'GA 1 000) de 
voya1::c d.:- 1000 walls, présent·-" 
dans tm co[frcl-n.li r·oi..r, mono. 
volt ct bi\'OI.L, a'<Lec tm..: vérit,.blc 
prise ioLcrnationarc (s':ldaptant 
SUI tous modèles de branche­
ment : amcneain, allem~md, 
etc,). BRAUN préser..-re aussi 
une brosse chatrllant..: nouvelle 
qui lisse, ondtdc cl boucle le« 
cheveux., ü sec, s::lns les cotnpri­
roer. 

·· Achetez votre 

la-ve-Vaisselle 
CHEZ TJN 

vrai 
Spécialiste 

Ets. LE C.O Q 
11, allée lle-Gloriett'e 

NANTES 

Côté « r.aso-ir », S UNBEAM 
nous. proQOsc le S. M. l ~ à torr­
deuse cld>r.~:vable. (tl'oü une plus 
grande puissance du mot-:•1:·) 
avec un:- m.o· t,~ ur ünivcr~d 

S 'a<iaptmJ-f. a · tOOS (ypeS de CIJU· 
r.mrs· (UU-220, a~:t;l~ti( ou con­
tinu}. 

C'est un·: r aseir Q.tu · joint !a 
dGUCCUT, a lt'efficacit..:, Cl :)llrtOIIt 
conçu- VOW" les .poih-" 111<1! p l,m­
tés n.. S~TBF ... Ai~,i··pt"éscnl~ <111>-' i 
Te S.M. 6:; rasoir " t•étro • de 
[orme classt(;:tiC, ~-um.• st~uk tti­
t c. ·(Nantes-&tsoir à. Naut:s) .. 

liEQ_UI PEMENT 
MENAGER 

EN" FRANCE 

Il es.t signi fic::~ctif t'le su:\-r,~ 
J'équ ipcmc:nt d'un. mC::nage-1 \ 1'-.: 
en apparcib- rnt:rogers, <tu coL;I s 
des- dix <fcrnii:çcs ~nC.:-cs . 

I>rcnoas. k: cas <lu rdi"Î!!ér:~ ­
tet!I" qtti, .aJl_r~ les ap~aïds de 
C U ISSOil, ct~UL H! JJ.l"O<.lllll le p fttS 
5<tnalisé, i.t · y. a ùix ans. No:,·;: 
ménage-type ava.it alors un peu 
plus- de 63" chances sur roo. d'Ln 
posséder urr; en .. 1976 ses ch;:n­
ces s on.t•)lassécs de 91 sur l '.lû. 
En 1-98Œ~ on- .pense que 94 % ll..:s 
foyers fialaçais. seront équip..:.S 
de réfiigér.stcuxs:-

Le €0Dgt:1":l~Cttr était p~·atiqu..:­
mcnt rnexisran.t ·il y- a dix an~. 
Aujourd'hui, t:e lui-ci a 2(). char:­
ces sur cent d'i:n posséder uu. 
En 1980~ Je t :lWf d'.:quipt:mcnt 
e n eongélatctu"S scr•lit de 34 %. 

44 ménages . sm· JOO seull'ment 
possédaient- tn>e. .. machin.:: ù la­
ver le linge CJl I%6, ils sont au­
j<>w-d'b ui environ. 70 %', En 19~e. 
Ils devraient être- cJJviron. ï5 ~ ... 

Le lave-v:aissclle ét;lit en 1966 
réservé à une ~rès- petite minu-
6té, if es..t · aujoun\.'lmi possédé 
par 10.. o/G< des. mt!Dagcs. En 1980, 
CC pOUI:CCn!;;lg_e 3UFa pi"CSQUC 
dot~blé- po= atteindre, estime­
t.-oo, 18' % . 

Dans le mëmc- temps, notre 
m~ge-t:~<::PC ~acquis un ccrl:un 
nombr~ <fe perï.ts- :~ppaœrls clr:c­
tt·o-ménage~-s. il a-vai r de bon n..:s 
chances dé. posséder déjà c11 
1966, un aspirateur, un mouli n ~~ 
c:~fé, EJU cncoJ"e un ca.sq uc-sè­
choir. En 19JtJ, son parc d'appa­
reils ménagers s 'est- accru :> ;1ar 
exemple diWic caf.::tièrc, d'un 
g r iJk-viande, d'un grillc·pai rt. 

PROriOTION ARTS MÉNAGERS 
BÉNÉflt!EZ 

DE NO·S COUPONS RÉDUCTION 

l 
(valables jusqu'au 24 mars}· 

-. SUR VOS ACHATS EN 

machine à laver 4 kg 
réfrigé rëlteur 1 porte 
(s auf table top) 
cuisinière à gaz 
aspirateur t raîneau 

. mach ine à laver 5 kg 
-réfrigérateur. d ouble porte • . 
·cuisinière mixte · · 
four à encastrer 
congéla teur.. b}':~ut, 

congélateur vertical 
· lave-\taisseHe 

. réfr~étateur-c.double po-rte ·· .. 
350 'titre s . 

_cu!si{lière J>Y.f.Oiyse · 

NOUVEAUTÉS 80 
l ës · Réf~rigérateurs· VARfCAVE~ 

les· Réfrigé tateurs de COUtEUR 
· Les -ltéf-ri'geroteurs ·HASJ~lJ\Jrl:ES ·. 

2S.,_avenue d~ ta .Rép.ublique. - ~.--NAZAiRE 
Tél. 22.24.12 / 
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Rassemblement avec.-_Ciaude POPlR(N 
Il s'est, de fait, prononcé pour 
Je statu-quo. 

Dans le même temps, et 
faute de. se drscréditer totale­
ment, le P.S. ne peut aller avec 
la grande bourgeoi~ie à ra ges­
tion des affaires du pays avant 
/es élections cprési':!entiel/es. 

Il parle alors d'y aller· seul 
ct n'hésite pas à pronostiquer 
30 . 35 · 40 % de voix pour 
le P.S. 

C'est le côté vantard d~ 
François Mitterrand, toujours 
prêt à vendre la peau de l'ours 
avant de l'avoir tué et qui va 
d:échec en échec : -65 - 68 · 

· 73 • 74 · . 78 (enco1e · que ·là. il 
.ne voulait déjà plu!' de la vic­
toire). 

Puis, Claude Poperen mon­
trait combien cette démarche 
-reflète • l'impasse dans la­
quelle . .François ·M itterrand --a 
'mené Je· Parti socialiste et ·cqui 
fait qr.i'aujourd'hui tout en 
mourant d'envie de se présen­
ter aux présidentielles . . il es,t 
plus qt:i'hésitant ·•. : _ 
.' • On comprend. dans ces 
conditi_àns, que des travailleurs 
ayant fait confiance au P.S., 
ayant . cru qu'il avait . un peu 

. ch~ngé ·soient démoralisés.· ~· 
: 'Mais là' n' est pas·ïa so{utiQn. 

Jè r sals". bien. ! poùrsùlvait 
Claude Poperen, que des t ra­
vailleurs pensent • Vous avez 
raison, c'est la vérité, mais 
fa ut-il le dire • ? 

OUI CAMARADES. SEULE LA 
-VERITE EST R E V 0 L U T 1 0 N. 
NA/RE ! 

Il faut la dire pour que tout 
Je monde la connaisse. 

Il faut être lucide ·et savoir 
· tirer les leçons d'un passé 
:proche où le P.S., pensant déjà 
aller seul au _gouvernement. a 

.rompu J'Union de de .la Gauche., 
bdsé l'accord sur le Pro­
gramme commun de gouverne­
ment. 

Il faut dire auss• la vérité 
sur ceux qui roulent pour lui 
dans le mouvement syndical, 
qui essaient de transformer 

(Suite de la p remière page) 

leurs organisations en cour. 
roies de transmission. , 

Les efforts de Bergeron de 
F.O., Henry 'de la F.E.N_ .. · E. 
Maire de la C.F.D.T.: tous so­
cialistes, pour parvenir au 
• consensus • ave:: le pouvoir 

-et freiner les luttes ont aus,si 
pour objet d 'essayer de d é­
douaner le P.S., de l'aider à 
sortir de l'impasse. 

IL FAUT DIRE que lors d'un 
de ses passages à Nantes. Ber­
geron a fait appel à la répres­
sion à la S.N.I.A. et que le 
lendemain. la direction licen-

-~iait 7.. _travaflleurs. _ 
IL FAUT DIRE que les àc­

cords que signe F.O. n'appor­
tent rien de plus aux salariés, 
que ce que le patror>at a décidé 
de donner : le mir.imum oour 

·ne pas être obligF- de céder 
-plu,s. ' 

· Le 'patronat a besoin de cau­
tion, F.O. la lui donne. 

IL FAUT DIRE que les décla-
rations anti-communistes de 

·- Henry ont pour 'obiet de mas­
quer le refus de 'a lutte pour 
la défense de I'Eaucation Na­
tionale el des maitr,es,_ que la 
volonté des dirigêants dp ' SNI, 
de.. la; FEN de L.:A._ 'de s'6PP9-
ser aux· corîseils d'adininistra­
tion, d'établissements, a pour 
objet de diviser enseignants et 
parents, alors que tout appelle, 
au contraire, a l'union contre 
la politique du gouvernement 

. et du grand patronat. 
IL FAUT DIRE que signer un 

a-:cord en L.·A. avec J'V.O. 
C.G.T.. du côté cour, sur les 
revendications des travailleurs. 
et voter à Paris pou'r la direc­
tion confédérale, côté jardin, 
l'approbation la plus vaste, 
comme l'a fait la C.F.D.T. en 
L.-A., ce n'est pas correct. r 

Nous comprenons que la 
C.F.D.T., pour ne pas perdre 
d 'influence en L.-A., se réclame 
de la lutte, de l'unrté, mais les 
faits prouvent qu'elle . pratique 

- /e recentrage ici comme ail- . -
leurs .. 

-vous tro.uverez cette semaine à 

0-UE~T -BROCANTE 
24 rue.des Ha4ts-Payés, NANTES, t-él. 71 .09.06 

T__o'!j ours à d~s prix sacrifiés 
~our Râques : (œufs , cloc~~s, pâtès et fruits) 

TRÈS IMPORTANTS ARRIVAGES DE TISSUS 
(velours unis , côielés,' lainàges, toiles: etc .. .) 

èt encore quelques 

CALCULA TRIGES de poche : 37 F 

~t ~au ·1·0 -impasse, Sully\ 
i mooctants iëts aë burea~x~ 1 · ; - ;-

mobiliers de bùreau x, et autres meubles 
(b~ffets, ~~moires . etc .. . ) 

VOUS CÈSSEZ-IÎOTRE COMMERCE 
vous vol i:ez '!endre vos stoçks. adressez-vous à l"Ous 

• (Pa:~ment c'ompta·~t. tout matériel) 

- -
• . 

·. 

Dire ce(a, c 'est mettre les 
travailleurs en garde contre 
les mauvais coups qui se tra­
ment pans leé, dos et dqnt (ls 
seront victimes. 

Si nous ne le taisions pas, 
ils _serf!ient en droit de nous 
·te . reproch'e" et . ne manque: 
raient pas dé l e faire. -

ILS AURAIENT RAISON! ! 
IL FAUT DIRE que l'anti­

communisme est un geMe de 
division de la classe ouvrière, 
des travailleurs, qui se re­
tourne contre eux. L'Union ré· 
gionale C.F.D.T. à qui nous 

' J'avons ,écrit s'es-,_ 'liien gardê 
' j ({e noùs ' iéporld;e, A 

0 0 0 0 0 

Notre volonté · c 'est de faire 
connaitre l a vérité afin d 'unir 
les travailleurs contre le pou· 
voir, le patronat, el pour aller 
au vrai changement. Nous 
-n 'avons pas d 'autre ambition· et, 
nous n'avons qu ·unf: politi_que : 
l'union. 

Ne croyez-vous pas travail­
leurs F.O., enseignants de la 
FE.N., - que l'ant i-communisme 
de vos dirigeants n:a rien· à 
voir avec vos inté;éts de sala­
riés? 
' Ne çroyez-vou~ pas ·qu'ils 
vous mènent dans Jimpasse ? 

JÏJe.' croy~z:vôus P.as".t'ravJJi}­
/eurs C.F.D.T., qu i l en est de 
même avec les propos d'E. 
Maire, de Cheri:que ? Ne 
croyez-vous pas, de réflexion 

·en réflexion, qu'ils vous ramè­
nent à la 'politique que prati-
quait la C.F.T.C. et dont juste· 
ment vous ne vouliez plus ? • 

Nous vous appelons frater­
nellement, ouvriers employés, 
/.T.C., enseignants. au dialo­
gue avec les communistes, 
dans les entreprises, les éta­
blissements seo/aires, .univér-

-· sitai'res, dans les quar tiers: â 
J'action unie pour changer le 
cours des choses. pour s'op­
poser au consensus entre les 
gouvernements de droite et le 
P.S . .-· consensus dont se léli· 

:cite déjà Valéry Gica_rd d 'Es­
taing; ~ . propos de la politiqu~ 

· extérieùre. 
- -- C'EST CELA LA POLITIQUE 
DES COMMUNISTES 

L'UNION, CLAIRE_ LOYALE. ­
Ce ' que nous voulons c 'est 

t'Union des forces populaires 
_pour pattre la droite, rassem­
bler la majorité de notre peuple 

-pour le véritable changement, 
·mettre en œuvre une autre 
politique avec un gê.uvernement 
dans lequel le Parti commu­
niste aura la place qui lui 
revient. . _ 

Nos objectifs sont 'réalistes. 
Ce sont des objectifs de' _trans­
formation profonde, de libéra­
tion sociale et humaine. CE 
SONT DES OBJECTIFS REVO­
LUTIONNAIRES • . . 

· Directeur , de la publication 
. Maurice ROCHER 

· : 41 ,' ' rue des blivettes - NANTES 
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.A851rF -4350 'F • TELEVISEUR 56 cm 
tub7 autoconvergent - touches digitales. Prix normal 

• TELEVI SEUR 66 cm 
tube autoconvergènt - touches digitales • ébénisterie a:J:.a-tr" f 
vèrnie avec porte. - 'Prix normal 1:T..J o:IU 

------------------------------------------------------------~----------------
Possibilité CRÉDIT .. Reprise GARANTIE TOTALE 2 ANS 

Service après-vente toutes marques : 9, rue Jules-Guesde, tél. 22.41.05 
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. VIE DU PARTI · : :: 
QUELQUES DATES ... 

e Lundi' 17 mars. à 18 h 30 : 
Réunion, au 41 de la rue des Olivettes. des trésoriers da 
section avec la Direction fédérale et la Commission de 
contrôle financier . 

e Lundi 24 mars, à 18 h' 30 : 
Réunion du Comité fédéral. 

e Jeudi 27 mars, à 18 h 30 : 
· FËTE DES C.D.H. 
Au cours de cet_te soirée, les cartes de diffuseurs H.D. seront 
remises aux C.D.H. en présence de Claude Poperen et 
Maurice Rocher. 
Un buffet campagnard sera servi. 

8 29-30 mars : Stage des secrétariats et cellules à La Turballe. 
Inscriptions : au plus vite à la Fédération. 

.-, ~- ~~--~~--~ ........ ---..;.......-.... ...... _ 
en''" "bref - en bref ... en bref 

e · A l 'Entreprise des Travaüx 
Publics de l 'Ouest (E.T.P.O.). au 
-cours de ·la réanion ·du c-omité 
d'entreprise extraordinaire qui 

.s'est tenue la semaine dernière, 
:la direction' . devait confirmer . 
·son projet· cfe llcenéu~·ments 
collectifs pour mesûres écono­
miques. Celui-ci côncernerait 
48 salariés sur les 173 ,inscrits 

' ) f'effEictif ' n0rmal,' t~ncjis que 
.34 contrats ,-de t ravail à durée 
déterminée · ne seraient pas 
renouvelés. Au x travailleurs 
d'E.T.P.O. qui débrayaient pour 
appuyer leurs délégués C.G.T., 
-se sont joints ceux de l 'entre­
prise Le Guillou . employés sur 
le parking Graslin. 

e « Aux Dames de France " 
à Nantes, plusieurs débrayages 
sur le tas dan~ le gr;md maga­
sin de la rue du Calvaire ont eu 
lieu la semaine dernière pour 

' de meilleurs salaires. La propo­
sition de 6,50 % d'augmentation 
a été jugée nettement insuffi­

-sante par les employées. Car. 
fa i t remarquer le syndicat 
C.G.T .• l 'employée catégorie 6, 
c'est-à-d ire la mieux rémunérée 
·du magasin, gagne vingt fois 
moins que le P.D.G. _de cette 
énfreprise, filiale de la soci~té 
Par is-France. 

e Les syndicats C. G. T., 
--·c. F. D. T. et C. F. T. C. de la 

Construct ion de Loire-Atlantique 
' viennent' d'établir une plate· 

forme revendicative commune, 
· qu'ils défendront ensemble au­

près de la Chambre patronale 
- du Bâtiment et des Travaux 

publics. Celle-ci porte sur l'évo­
-lution du pouvoir d'achat dF~ns 
le cadre d'un rattrapage indis-

pensable ; une meilleure poli­
·tique de l'emploi par le déolo­
cage des crédits nécessaires à 
l'ouverture de nouveaux chan­
t iers ; la suppression du t ravail 
intérimaire ; r'àmélioration des 
conditions de vie et de travail. 

e 32 postes d'enseignants 
seraient supprimés dans les 

;Ç.E·.s . et L.E.P. ·. de. là . région 
nazairienne contre seulement 12 
cr_éatioris sûre·s ·à M-issilfa-è: La 
Baule, Herbignac et Guéran~e. 
Une réunion des -syndicats 
d'enseignants s'est tenue mer­
credi à la Maison du Peuple à 
Saint-Nazaire ,.pour prendre les 
mesures qui s'imposent 

REVOLUTION 

Certains n ouveaux abon­
nésn 'ont pas reÇu le N• ( 
pour retard dans le rou­
tage. Ils peuvent se- le pro--: 
curer à la Fédération. 

(Bien évidemment leur 
abonnement dém arre au 
N• 2). 

Intérêts prog~fs .de_3 mo!~ 10~0% (taux aciu~r_!el brut pour un 
N a 5 ans JUsqu a 0 placement a ::>-ans) 
N 
1-
IX) 


